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I N T R O D U C T I O N 

La présente étude est consécutive à une pré-analyse publiée 
sous le titre : "Etude diagnostique des données numériques issues 
de l'enquête post censitaire ". (Haute-Volta 1976). 

Elle se propose de faire le point de la connaissance, sur 
le plan quantitatif, en matière de fécondité en Haute-Volta. 
Les sources d'information sont très limitées ; il s'agit des travaux 
de R. Clairin : l'enquête démographique par sondage en Haute-Volta 
1960-6t, et des résultats inédits de l'enquête post-censitaire conduite 
en Haute-Volta en 1976 : nous utiliserons quelques résultats des travaux 
de A.R. Laurentin sur la fécondité en pays Bobo publiés dans "Fécondité 
Naturelle sous la direction de Leridon et Menken". Si les deux premières 
sources ont l'avantage de fournir des résultats d'une couverture nationale, 
elles demeurent cependant très limitées au regard des besoins d'inter­
prétation, et d'analyse. La 3ème source, très riche Hu point de vue des 
facteurs explicatifs du phénomène de la procréation présente l'incon­
vénient majeur de concerner un échantillon très réduit et un "cas 
d'exception" par surcroît» 

A un moment où la fécondité est le pôle d'attraction de* 
préoccupations démographiques, nous espérons que ce bilan suscitera 
des initiatives de recherches dans maints domaines où on ne saurait 
se contenter de simples présomptions. 

Dans l'état actuel de la connaissance démographique, le doute 
et la recherche d'un juste milieu entre le souhaité et le possible sont 
des règles d'airain. Nous avons utilisé les données avec ce souci 
permanent, même si la méthode d'ajustement des données par la méthode 
de W. Brass a quelquefois servi à exprimer quelques jugements de fond. 

La qualité des données ? il en a été longuement question 
dans la préanalyse qui a suscité cette étude. Nous avons utilisé la 
méthode d'ajustement des données sur la fécondité de W. Brass aussi 
bien au niveau national, qu'à celui des départements ; les résultats 
qui en sont issus n'ont été utilisés dans les analyses que dans - — » 
quelques cas où les perturbationsdJune série allaient jusqu'à 
l'incohérence. 
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u•• • . Dans la présentation des résultats nous 
n'avons pas toujours rendu explicitement que les données se 
rapportaient à des femmes en moyenne plus jeunes de 6 mois : 
nous invitons le lecteur à le considérer comme tel pour tous 
les tableaux de calculs. Mais dans tous les cas, un tableau 
supplémentaire donne les taux de fécondité, la descendance moyenne 
par âge corrigés et ramenés aux groupes quinquennaux classiques. 

Nous étudierons la fécondité dans son ensemble en 1976, 
avant d'aborder quelques aspects du phénomène, notamment son 
évolution au cours des 16 années (1960-61 à 1976), la place des 
facteurs comme l'ethnie, la religion et l'état matrimonial parmi 
les conditions de la fécondité des femmes voltaîques : le facteur 
"géographique" compte tenu de son importance constitue la 3è partie 
et le milieu urbain notamment Bobo et Ouaga, quoi que sommaire 
fera l'objet de la dernière partie. 

Dans la suite, on lira pour : 

- TGFG le taux global de fécondité générale 

- m l'âge moyen à la procréation 
- ICN indice comparatif de natalité 
- f1_ le rapport des 2 premiers taux de 
f2 fécondité par âge 

- 3 la descendance moyenne finale 
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I. La fécondité des femmes Voltaîques : principaux-résultats. 

1.1. Fécondité actuelle 

1.2. Descendance moyenne 
1.3. Descendance moyenne et fécondité actuelle 
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I - PRINCIPAUX RESULTATS 

1.1. Fécondité actuelle 
Le taux global de fécondité générale c'est-à-dire 

le nombre annuel moyen de naissances vivantes pour 1000 femmes en 
âge de procréer (15 a 49 ans) est de 203 pour mille. 

TGFG = N 
Pp (15-49) 

2 ^ 6 0 2 1 - 0,203 
1 262 311 

Le tableau n*1 donne les taux de fécondité par 
groupe d'âge, calculés à partir des naissances survenues au cours 
des 12 mois qui ont précédé l'enquête : en conséquence, les taux 
se rapportent à des femmes plus jeunes de 6 mois en moyenne. Les 
tranches d'âges concernées seraient donc respectivement de 14>5 à 
19,5 ans au lieu de 15-19 ans, 19,5 à 24*5 ans au lieu de 20-25 ans 
-B XC•#• 

Fécondité cumulée 
La fécondité cumulée à la fin de la période de 

procréation (49,5 ans) est de 6,55 enfants par femme . Elle indique 
le nombre moyen d'enfants par femme que l'on observerait si la 
fécondité actuelle était celle d'une génération de femmes. 

Taux brut de reproduction 

Le taux brut de reproduction d'une génération 
féminine est la descendance en fille3de cette génération sans tenir 
compte de la mortalité. 

Si nous considérons que le taux de féminité 
des naissances est de 0,488 on obtient 3,2 filles par femme 

TBR = 0,488 x 6,555 = 3,19 
Ce calcul n'est valable que si l'on peut admettre 

que la fécondité des fcnmes est restée sensiblement constante dans 
le passé. 
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Le calcul du taux brut de reproduction à partir de 

l'indice comparatif de natalité aboutit à un résultat voisin. 

Calcul de l'indice comparatif de natalité (iPN) 

Groupes 
d'âge 

pondé­
rations 

Population 
féminine Produit 

15 - 19 1 227 662 227 662 
20 - 24 7 204 985 1 434 895 
25 - 29 7 233 089 1 631 623 
30 - 34 6 185 233 1 111 398 
35 - 39 4 163 713 654 852 
40 - 44 1 132 635 132 635 

TOTAL /// 1 147 317 5 193 065 

ICN = 2 5 6 021 = 0,0493 
5 193 065 

TBR - ICN x 130 x 0,49 
= 0,0493 x 130 x 0,49 
= 3,14 filles par femme 

Age m»yen à la procréai ;ion 

Il est obtenu en calculant la moyenne des âges des mère3 
pondérée par les taux de fécondité : il est de 28,9 années. 

.../... 
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1.2. Descendance moyenne 
On désigne sous ce nom, le nombre moyen d'enfants nés 

vivants déclarés par femme d'un groupe d'âge donné (voir tableau 
n°1) ; il est calculé à partir des données sur le nombre 
d'enfants nés vivants obtenu auprès de toute femme âgée de 
12 ans et plus. 

La descendance moyenne finale est de 5 à 6 enfants 
par femme. 
1.3. Descendance moyenne et fécondité actuelle 

Le graphique n°1 permet de constater les différences 
entre la fécondité actuelle cumulée et la fécondité rétrospective. 
Avant 35-40 ans, les données rétrospectives indiquent ' -̂  • » l'­
une plus haute fécondité, les écarts s'amenuisant à mesure que 
l'on avance vers 40 ans ; 
la tendance s'inverse après 40 ans : les données du moment 
marquent un écart très prononcé et cela d'autant plus qu'on 
approche de la fin de la période de procréation. 

La différence entre ces mesures est-elle réelle ou 
fictive ? En admettant que la fécondité est demeurée invariable 
dans le temps, et que la fécondité des femmes est indépendante 
à la fois de leur mortalité et de leurs mouvements migratoires, la 
descendance finale moyenne devrait être égale à la fécondité totale 
cumulée obtenue à partir des naissances déclarées survenues au 
cours des 12 derniers mois. 

Les divergences constatées proviendraient des erreurs 
d'observation propres à chacune des deux séries. Dans ces 
conditions on pourrait corriger la distribution des taux de 
fécondité par âge et de la descendance atteinte par la méthode 
de W. Brass. 

L'application de cette méthode suppose en outre que : 

- Les erreurs d'observation relatives aux déclarations 
des naissances survenues au cours des 12 derniers mois proviennent 
d'une mauvaise appréciation de la période de référence soit dans 
le sens de la surestimation soit dans celui de la sous-estimation. 
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\a sur-s^ri-aticr. r «Jjurs L V, .*. "io:. 
- Les erreurs d'observation de la descendance varient avec 

l'âge, s'amplifiant à mesure qu'on avance vers la fin de la période 
de prooréation du fait de l'oubli ou de la réticence... 

Application de la méthode de W. Brass 
Les tableaux n°2 et 3 présentent les calculs aboutissant à 

la comparaison de la descendance observée (Pi) et la fécondité 
cumulée (F.) calculée de deux façons : 

- à partir des coefficients obtenus sur la base de 
f 1/f 2 » 0,466 ; 
il s'agit de F i 

- à partir des coefficients obtenus sur la base de l'âge 
moyen à la procréation m ■ 28,9 ans (F'i) 

La série des rapports pi/Fi est supérieure à l'unité 
jusqu'à 20-24 ans, ce qui signifie que les taux de fécondité 
actuelle jusqu'à cet âge, sous les hypothèses de la méthode, seraient 
sous-estimées. Par contre, après 20-24 ans les coefficients Pi/Fi seat 
inférieurs à l'unité et décroissent régulièrement jusqu'à 45-49 ans, 
signe d'oir issions d'enfants nés vivants dans la descendance des 
femmes dues essentiellement aux défaillances de mémoire de celles-ci 
d'autant plus prononcées que les mères sont plus âgées. 

•••/•« 
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Les tableaux n°4 et 5 donnent les taux de fécondité 
actuelle corrigés. I]g font apparaître sous réserve des hypothèses 
de la méthode adoptée, des ommissions allant de 3 à 19% ; une 
femme, à la fin de la période de procréation oublierait de déclarer 
environ 19% de sa descendance. 

Les données sur la descendance sont ajustées sur le 
tableau n°7;une femme en fin de la période de procréation aurait 
en moyenne 6 à 7 enfants. 
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I I QuALque* a s p e c t s - ^ J^Xéccaadi îë-aïuH^ 

1960 - 61 . - 1976 

2.1 Evolution d'ensemble 
2.2 Aspects différentiels 

«-aJi-fl-^ 
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2.1. Evolution d'ensemble 1960-61 à 1976 

L'analyse de l'évolution de la fécondité au cours des 
16 années se réfère essentiellement aux données issues de 
l'enquête démographique par sondage de 1960-61 (tone II) et des 
travaux de A.R. Laurentin. 

Cependant, les enquêtes de 1960-61 et 1976 observent la 
fécondité avec des méthodologies quelquç peu différentes. Notamment, 
en 1960-61, les naissances survenues au cours des 12 derniers mois 
sont obtenues de deux sources : 

- les chefs de concessions 
- les femmes de 12 ans et plus, en précisant si ces enfants 

sont en vie ou non au moment de l'enquête", (1) 

Ainsi, "le nombre des naissances déclarées par les femmes 
est égal à 98,8% de celui qui a été déclaré par les chefs de 
famille. La différence (2 602 naissances^ s'explique par les 
naissances d'enfants dont la mère est décédée au cours des 12 mois 
précédant l'enquête" (1) 

En 1976, les informations sont issues du questionnaire 
sur les naissances des 12 derniers mois concernant toute femme 
résidente de 12 ans et plus. Le seul moyen de contrôle était le 
questionnaire collectif. 

(1) Enquête démographique par sondage en Haute-Volta, 1960-61, 
tome II, P. 217. 
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Au niveau des concepts, si en 1960 on a saisi les naissances 
vivantes survenues au cours des 12 derniers mois, en 1976 il 
s'agit des dernières naissances vivantes des 12 derniers mois, 
ce qui peut conduire à une sous-estimation de la fécondité même 
si cette probabilité est faible. 

Enfin, l'enquête de 1960-61 a duré 7 mois, alors que celle de 
1976 n'en a duré que 2. 

Etant donnéec. ces considérations, on observe une hausse de 
la fécondité si l'on s'en tient aux données du moment (voir 
graphique n°2). Cette hausse concerne tous les âges : cependant 
la structure de la fécondité est sensiblement la même avec un 
mode marqué à 20-24 ans aussi bien en 1960-61 qu'en 1976(graphique 3 
D'un groupe de générations à l'autre, les différences quoique 
faibles (graphique n°3) indiquent une hausse de la fécondité. 
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2.2 Analyse différentielle de la fécondité 
Les aspects différentiels étudiés concernent : 
- L'état matrimonial 
- La religion 
- l'ethnie 

D'autres aspects, tels le niveau d'éducation, la 
nuptialité, l'âge du mari,... méritent l'attention dans les 
recherches à venir. Mais bien de ces considérations n'ont de sens 
dans le contexte actuel que dans certains centres urbains : c'est 
pourquoi l'étude de la fécondité selon le niveau d'éducation ne 
sera abordée que pour les villes de Ouaga et Bobo (voir 4è partie). 

a) Fécondité et état matrimonial 

Les données du tableau n°8 confirment que la 
fécondité diminue avec la polygamie : la descendance moyenne finale 
est de 5 à 6 enfants par femme chez les monogames et de 4 à 5 enfants 
dans le contexte polygamique. 

Comme l'explique R. Clairin à propos des données 
de l'enquête démographique par sondage de 1960-61 on peut penser 
que "c'est la stérilité de son épouse qui a amené l'homme a en 
prendre une autre" et que les polygames sont "en moyenne plus âgés 
que les monogames". 
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L'âge moyen à la procréation est d'environ 28 ans pour 

les monogames et les polygames. Pour les célibataires, le phénomène 
est plus tardif : 31,2 ans. 

B) Fécondité et religion 
Les tableaux n°s 9, 10 et 11 donnent les taux de fécondité 

observés et ajustés ainsi que la descendance moyenne •bservées 
chez les femmes animistes, musulmanes et chrétiennes : ces 
dernières ont une fécondité plus forte comme en témaignenteles 
données du tableau n°12 ainsi que le graphique n*3 représentant 
les taux de fécondité par âge obtenus pour chaque religion. 

Tableau 12 : Indicateurs de fécondité : Haute-Volta 1976 -

Religions 
TGFG 

(#o ) 
m 

(ans ) 
ICN 

(#o) tUl-zly d 

C h r é t i e n n e s 255 29 ,6 5 8 , 9 0 ,414 6,01 

Musulmanes 214 28 ,7 50 ,6 0,529 5,25 

Animis tes 184 29 ,1 4 6 , 4 0,411 5 ,44 

Hau te -Vol ta 203 28 ,9 4 9 , 3 0,466 5 ,40 

En effet, la descendance moyenne finale (3) à 49*5 ans est de 
6 à 7 enfants par femme chrétienne alors qu'elle est/5 à 6 enfants 
par femme animiste ou musulmane. Monogamie, interdiction du divorça 
et, partant, stabilité conjugale et d'autres considérations reli­
gieuses chez les couples chrétiens ne sont-ils pas les 

TGFG 
m 
ICN 
a 

taux global de fécondité générale 
âge moyen à la procréation 
indice comparatif de natalité 
descendance finale moyenne. 
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raisons profondes de leur plus forte fécondité ? Les taux de 
fécondité des femmes chrétiennes sont nettement plus élevés à 
tous les âges sauf à 15-19 ans ; le phénomène est en moyenne plus 
précoce chez les femmes musulmanes. La moindre fécondité de ces 
dernières n'est-il pas à rechercher à travers leur pratique 
courante de la polygamie d'une part, et leur distribution 
géographique et/o - ° u "technique d'autre part ! Il en est de même 
peur les femmes animistes ; les traditions, liées à l'appartenance 
ethnique,et les conditions sanitaires du milieu pourraient 
s'avérer beaucoup plus explicative du comportement prteréateur. 
Nous examinerons l'effet de la distribution spatiale dans la 
Illème partie. 
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c) Fécondité des femmes de chaque groupe ethnique 

Peulh et Sénoufo se distinguent par une fécondité 
nettement inférieure à la moyenne nationale. Elles avaient 
respectivement en 1960-£»1 des taux bruts de fécondité de 167 et 181 
piur mille contre un taux de 194 pour mille au niveau de l'ensemble 
du pays. 

Gourmantché et bambara se distinguent par une forte 
fécondité soit respectivement 219 et 218 pour mille. (Les mêmes 
groupes ethniques connaissent les taux les plus élevés de 
fécondité à 15-19 ans (191 et 205 pour mille). 

La fécondité du groupe mossi est celle de la moyenne 
nationale ; les taux de fécondité par âge avoisinent ceux 
obtenus pour l'ensemble du pays, ce qui est normal compte tenu 
de leur importance numérique. 

Les Sénoufo ont un âge moyen à la procréation supérieur 
à la moyenne nationale avec un maximum de la fécondité à 
25-29ans. On observe le même phénomène chez les Dagara ; chez les 
autres groupes ethniques le mode est à 20-24 ans avec cependant, 
chez les Bobo, une pointe très marquée (403 pour mille). 

De même les Bobos connaissent la plus faible fécondité 
à 45 à 49 ans (18 pour mille).Ellesétaient, avec les peulhs les 
ethnies les moins fécondes d'après les données de l'enquête démo­
graphique de 1960-61; les donnéessur la descendance sont très 
sujettes à caution pour certaines ethnies:Bobn, Sénoufo, Sonrhaï 
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Il semble que les différences tiennent surtout à l'infécondité ; 
mais les travaux de A.R. Laurentin ont "confirmé et précise la 
part de la stérilité et de la mortalité intra-utérine°M au sein 
de l'ethnie Bobo". 

Nous pensons cependant avec Pierre Cantrelle et Benoît Ferry 
(1) que "l'infécondité et la stérilité ne sont pas suffisantes 
pour expliquer toutes les différences de niveau". L'intervalle 

la inter-génésique :l'àbstinence post-partum, durée de l'allaitement,la 
mortalité infantile... sont autant de facteurs dont il faut tenir 
compte dans l'analyse des différences de fécondité. 

(1) Pierre Cantrelle et Benoit Ferry, approche de la fécondité 
naturelle dans les populations contemporainet^v^n Fécondité 
Naturelle, publiée sous la direction de H. Leridon et J. Menken, 
UIES P. 
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Indicateurs de Fécondité : Haute-Volta 1960-61 

Groupe ethnique TGFG ftç 
(ajustés) 

Descendance 
(enfants/femme ' 

Infécondité 
% 

TGFG, %~ 
(observés) 

Mossi 219 6,5 4,3 211 
Bissa 218 6,4 3,2 196 
Div.Mandingue s 202 5,9 6,5 191 
Sénoufo 208 5,7 12,1 181 
Lobi Dagari 193 5,6 5,0 177 
Gourounsi 223 5,5 6,5 193 
Peulh 177 5,3 9,0 167 
Gourmantché 215 5,2 4,5 185 
Bobo 185 4,9 17,5 158 
Ensemble 207 6,0 6,5 194 

Source ; Clairin 1970 in fécondité Naturelle, UIESP, sous la direction 
de H. Leridon et J. Menken. 
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III - Quelques aspects de la fécondité au niveau départemental 

3.1 Analyse globale 
3.2. La fécondité dans les départements du Centre, 

de la Volta-Noire et du Nord 
3.3 La fécondité dans les départements du Centre-Est, 

du Centre-Ouest, de l'Est, et des Hauts-Bassins 
3.4 La fécondité dans les départements du Centre-Nord 

du Sud-Ouest et du Sahel 
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3.1. Analyse globale 

a) Fécondité actuelle 
Les données du moment permettent de distinguer trois 

types de départements : 
- Des départements à forte fécondité : 

le centre et la Volta-Noire avec des taux bruts de fécondité 
respectifs de 237 et 217 pour mille. 

- Des départements dont le niveau de fécondité 
avoisine la moyenne nationale (203 pour mille) ; il s'agit des 
départements du Nord, de l'Est, des Hauts-Bassins, du Centre-Ouest, 
du Centre-Est. 

- Le sahel, le Centre-Nord et le Sud^Ouest, 
connaissent une fécondité nettement inférieure à la moyenne 
observée au niveau du pays. 

L'âge moyen à la procréation ne subit pas des 
différences remarquables d'un département à l'autre ; il varie 
entre 28,1 ans et 29,3 ans pour tous les département, et la 
moyenne au niveau de l'ensemble est de 28,9 ans. 

b) Fécondité rétrospective 

Les données observées font apparaître trois 
départements dont la Volta-Noire, les Hauts-Bassins et le Sahel 
à basse fécondité : le nombre moyen d'enfants par femme 
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en fin de procréation (49,5 ans) sont respectivement de 
4,35 ; 4,69 et 4,67. 

Le Centre-Ouest et le Centre-Est avec environ 6 enfants 
par femme se placent au dessus de la moyenne du pays : 5,4 enfants 
par femme. 

c) Conclusion 

L'étude régionale de la fécondité en 1960--61 n'obéit 
pas aux mêmes découpages géographiques qu'en 1976. Nous 
tenterons cependant d'analyser les données départementales en 
relation avec celles des groupes ethniques, étant donner?, les 
conditions communes de la fécondité selon ces critères hormis 
quelques départements où la présence de plusieurs ethnies 
compromet cette perception des choses. 
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3.2 La fécondité des femmes dans les départements 
du Centre, de la Volta-Noire et du Nord 

Avec un taux brut de fécondité de 237 pour mille, le 
département du Centre apparaît comme le plus fécond ; les données 
longitudinales le situe au niveau de la moyenne du pays avec 
5 à 6 enfants par femme à 49,5 ans : l'ajustement fournitune 
descendance d'environ 7 enfants par femme. 

Les données concernant les ethnies qui le composent 
attribuent aux bambaras la plus forte fécondité dfc moment (367 pour 
mille) et une descendance moyenne à 49,5 ans d'environ 8 enfants 
par femme. Il nous semble que la petitesse des effectifs a 
beaucoup contribué à cette situation : en témoigne le niveau 
de fécondité des femmes mossi en relation avec celui du département : 
la fécondité de ces dernières reflète dans sa distribution comme 
dans son niveau celle du département. 

Il en est autrement du département de la Volta-Noire 
où deux ethnies semblent se partager la représentativité du 
phénomène ; cependant la fécondité des femmes bambara bien plus 
que celle des bobo, avoisine celle du département à tous les 
égards. 
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Notons cependant que si la fécondité des femmes peulh du 

Centre est nettement au dessous de celle du département, elle est 
de loin supérieure à la moyenne de la Volta-Noire. 

Au Nord, la fécondité est relativement plus basse. Les 
données sur la descendance sont perturbées par celle des femmes 
peulhs. Ici comme ailleurs, on peut attribuer les perturbations 
des séries aux mauvaises déclarations d'âges. 

Dans ce groupe de départements, les femmes chrétiennes 
se révèlent les plus fécondes. 

Cependant les femmes musulmanes sont relativement les 
plus nombreuses suivies des animistes avec la pratique de la 
polygamie dans ces religions. 

Tableau 28 : Chefs de ménage selon la religion 
Haute-Volta 1976 

Religion 
Départements 

Religion Centre Volta-Noire Nord 

Musulmans 44 60 86 
Animistes 37 30 11 

Chrétiens 19 10 3 

Ensemble 100 100 100 
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Tableau 21 Descendance moyenne et taux de fécondité 
ajusté ramenés aux groupes d'âge classiques 
(Volta Noire, 1976) 

Oroupes 
d'âge 

Taux de 
fécondité 

Descendance 
moyenne ajustée 

15 - 19 192 0,443 

20 - 24 319 1,843 
25 - 29 284 3,284 
30 - 34 221 4,568 
35 - 39 160 5,542 
40 - 44 89 6,170 
45 - 49 23 6,432 
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3.3 La fécondité des femmes des départements 
de l'Est, du Centre-Est, du Centre-Ouest 
et des Hauts-Bassins. 

Ce 2ème groupe de départements se situe, avec des taux 
bruts de fécondité compris entre 200 et 202 pour mille, au 
dessous de la moyenne nationale. Par contre, les données longitu­
dinales ajustées par la méthode de W. Brass, les qualifient de 
départements à forte fécondité avec en moyenne 6 à 7 enfants par 
femme sauf pour le département de l'Est (5,6 enfants par femme). 
Pour ce dernier, 1& série des rapports Pi/Pi est supérieur à 
1 jusqu'à 35-39 ans et à 45-49 ans, signe d'une sous estimation 
éventuelle des taux de fécondité aux âges concernés si les 
hypothèses de la méthode sont vérifiées. 

Pour les départements considérés, la série des taux 
de fécondité par âge est régulière avec un maximum à 20-24 ans. 

Comme pour les départements du 1er groupe, le poids 
de certains groupes ethniques est manifeste dans la détermina­
tion du niveau et de la distribution par âge de la fécondité .. 
au niveau départemental. 
Pour l'Est, ce sont les mossi et les gourmantchés, au Centre-Est 
ce sont les gourounsi et les mossi, et les bobo, sénoufo et 
bambara dans les hauts-bassins. 
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Dans ce groupe de départements, les animistes semblent 
majoritaires(voir tableau . n°45 suivant) 

Tableau 45 Chef de ménage selon la religion (1976) 

Départements 
Religions 

"EST Centre-E^t Centre-Ouest ïïauts bassins 

Animiste 87 26 82 35 

Musulmane 10 59 14 50 

Chrétienne 

Ensemble 100 

15 

100 100 

15 

100 
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3-4,. La fécondité des femmes dans les départements 

du Sud-Ouest, du Centre-Nord et du Sahel 

Avec des taux bruts de fécondité respectifs de 188, 172 et 
169 pour mille, ce 3ème groupe de départements est nettement 
au-dessous de la moyenne nationale de 203 pour mille. 

Il convient de signaler que les données sur la descendance 
ajustée contredisent cette position comme en témoignent les 
rapports Pi/Fi notamment pour le Sud-Ouest où ils sont supérieurs 
à 1 jusqu'à 44 ans et le Centre-Nord, (si les hypothèses de 
l'ajustement sont applicables). 

Le département du Sud-Ouest est en grande partie peuplé 
par le groupe ethnique Lobi , Dagara. Leurs caractéristiques 
en matière de fécondité sont sensiblement les mêmes au sein du 
département qu'au niveau de l'ensemble (tableau n°13). La quasi 
totalité de la population est animiste 

Au centre-Nord la fécondité du groupe mossi semble très 
basse ; le groupe sourhaî, avec un taux brut de fécondité de 
214 pour mille et une descendance moyenne finale d'environ 
5 enfants par femme, relève le niveau de fécondité du département 
à 172 pour mille. 

Les données du département du Sahel reflètent la 
fécondité du groupe peulh : les faibles effectifs en ce qui 
concerne le groupe sourhaî invite à les manier avec beaucoup 
de prudence. Le Sahel est, moins que le Sud-Ouest, uniforme du 
point de vue de la pratique religieuse (88% de musulmans) -
Le Centre-Nord est plus hétéroclite à cet égard avec 52% d'animiste 
et 39% de musulmans. 

..»/». • 
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IV - Quelques aspects de la fécondité à Ouagadougou et 
Bobo-Dioulasso 

4 - 1 Fécondité actuelle 

4 - 2 Analyse longitudinale 
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4.1. Fécondité actuelle 
La ville de Ouagadougou se distingue par un taux brut 

de fécondité de 287 pour mille, et une fécondité cumulée à 
49,5 ans d'environ 8 à 9 enfants par femme. 

Tableau 58 Indicateurs de fécondité pour Ouaga, Bobo, et les 
et 

départements du centre des Hauts-Bassins. 

Ouaga départ, 
centre 

Bobo départ. 
Hauts-Bassins 

Haute-
Volta 

T G F G 287 237 210 200 203 
Descendance 
finale moyenn 3 5,6 5,5 5,9 4,7 5,4 
Age moyen 
à la procréa 
tion 29,6 29,1 

i 

28,6 29,1 

• 

28,9 

f(5-19) 

0,434 0,444 0,610 0,516 0,466 f(20-24) 0,434 0,444 0,610 0,516 0,466 

4.1. Analyse longitudinale 
La descendance moyenne finale est de 5 à 6 enfants par 

femme à Ouagadougou ; elle est d'environ 6 à Bobo-Dioulasso. 
Cependant l'ajustement par la méthode de w. Brass fait apparaître 
des omissions d'enfants nés vivants dans la descendance des 
femmes (voir tableau 59 et 60). 

Conclusion 
La moindre fécondité de la ville de Bobo semble due à un 

problème de stérélité. L'examen du tableau n°6l donnant le 
nombre moyen d'enfants selon le niveau d'éducation fait apparaître 
une diminution de la fécondité à mesure que le niveau s'élève. 
Le rapport est d'environ 1 à 4 entre la fécondité de la femme de 
niveau supérieur et celle qui n'a pas fréquenté. Les dernières 
ont presque le même nombre d'enfants que celles ayant suivi à 
l'école coranique. 
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CONCLUSION 
» a ^ ^ a ^ a « " « e « a a a * i 

La fécondité est élevée en Haute-Volta ; elle est en hausse 
depuis 1960-61. La grande majorité des naissances a lieu dans 
le cadre du mariage ; la fréquence des unions, du remariage des 
divorcées et des veuves et surtout la précocité des mariages ne 
sont-ils pas les facteurs déterminants du niveau de cette 
fécondité ? 

La procréation est vécue .jeune ?Les femmes de 20-24 ans 
ont 2 à 3 enfants en moyenne en 1976 ; elles n'avaient pas la 
moyenne de 2 enfants chacune en 1960-61 

Les femmes chrétiennes sont les plus fécondes avec 
en moyenne 6 à 7 enfants par femme, ce que nous avons expliqué 
par la pratique de la monogamie favorable à la procréation et 
certains .interdits tel le divorce qui contribuent à freiner la 
mobilité conjugale facteur de baisse de la fécondité. 

Il y a peut-être moins de différences entre les 
ethnies elles-mêmes qu'il n'y en a au niveau de leur fécondité 
aussi bien en 1960-61 qu'en 1976,- Hormis leurs conditions 
différentes de fécondité tenant aux coutumes et diverses 
traditions que ce soit au ni/veau les mar i ages ou remariages, 
de l'allaitement, des comportements post-nataux d'une façon 
générale, il y a celles inhérente.-5 aux moeurs (plus ou moins 
légères) source de propagation de maladies vénériennes stéri­
lisantes. Les conditions sanixaires et la production des données 
alimentaires ne peuvent être citées que dans la perspective 
d'une relation ethnies géographie, qui est loin d'être bijective 
avec la recrudescence des migrations de colonisation spontanées 
ou organisées. 

.. •/ •.. 
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Il semble qu'il y ait mains de différences au niveau 
des départements ; à cause du brassage ethnique dans la 
plupart des régions, même si, comme nous l'avons souligné, 
pour certains départements une seule ethnie pouvait représenter 
l'ensemble en matière de fécondité. 

Si au niveau des villes, la fécondité est très élevée, 
elle est très variable selon le niveau d'éducation des femmes. 
Les femmes de niveau supérieur ont en moyenne 1 enfant alors que 
celles qui n'ont jamais fréquenté ainsi que celles formées à 
l'école coranique ont en moyenne 3 à 4 enfants. 




